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Natanaëls, maîtres des forteresses de Babéron et de Partzer-pérte. Devenu plus 
fort par leur assistance, Andronic, avec douze mille soldats, vint assiéger Thoros 
dans Maméstia. Plein d'orgueil et de présomption, le général grec envoyait des 
messages pleins de sarcasmes à Thoros, l'invitant à se rendre et à subir le même 
sort que son père infortuné. 

Mais Thoros n'attendait qu'une occasion favorable pour faire une sortie. 
Profitant d'une nuit pluvieuse et troublée par la tempête, il sortit soudain de la 
ville et fondit, au milieu des ténèbres, sur le camp des Grecs. Ceux-ci furent 
battus complètement; quelques-uns s'enfuirent, le plus grand nombre furent 
faits prisonniers. Thoros renvoya le bas peuple après leur avoir enlevé leurs 
armes, et garda les chevaliers et les nobles. Parmi ceux-ci se trouvaient: Ochine, 
gouverneur de Lambroun et père de saint Nersès; Basile, gouverneur de Partzer-
pérte, et Tigran, gouverneur de Pragana. Sempad, gouverneur de Babéron, frère 
d'Ochine (et aïeul du père du roi Constantin), mourut dans le combat qui 
s'engagea devant la porte de la ville. 

Ochine promit pour sa rançon 40,000 piastres: la moitié fut payée 
comptant; comme garantie pour le reste, il laissa en otage son jeune fils 
Héthoum. Ce jeune prince sut gagner les bonnes grâces de Thoros qui lui donna 
sa fille en mariage et renonça aux 20,000 piastres que lui devait Ochine. Tous les 
autres princes arméniens imitèrent Ochine, et moyennant une rançon plus ou 
moins forte, purent recouvrer promptement leur liberté. Les Grecs pensèrent 
pouvoir y réussir tout aussi facilement; ils prièrent Thoros de fixer le prix de 
leur rançon selon leur mérite. Mais celui-là leur répondit avec ironie: «Pensez-
vous que si vous aviez du mérite, je vous eusse attrapés?» Les Grecs se 
montrèrent vivement offensés de ces paroles; ils n'en payèrent pas moins une 
forte rançon. Dès que Thoros eut reçu cet argent, il le distribua à ses soldats, 
sous les yeux des Grecs, en disant, qu'il agissait ainsi afin que ceux-là «missent 
plus d'ardeur encore à les rattraper, si jamais l'occasion s'en présentait une 
seconde fois». 

L'empereur voyant qu'il n'était pas si facile de vaincre Thoros, ne pouvant 
marcher contre lui en personne et n'ayant pas assez de confiance dans les siens, 
excita contre le jeune prince arménien le sultan d'Iconie, Maksoud, prince 
renommé pour sa valeur guerrière. Non seulement il lui donna beaucoup 
d'argent, mais il promit de lui en donner davantage encore. De 1153 à 1155 le 


